
CHRONIQUE RELIGIEUSE

Pie IX et Rome.
Le 5 juin les supérieurs généraux des ordres religieux ont addressé

aux évêques dans toutes les parties du monde, la lettre suivante que nous
traduisons du texte latin :

Illustr. et Rév. Seigneurs,
" Ce que les Saints-Pères de l'Eg]isO et surtout le grand Patriarche de

Constantinople, Jean Chrysostome, firent autrefois contre les critiques
malveillants de la vie régulière et monastique, vous, Révérondissimes et
Illustrissimes Prélats, leurs successeurs, marchant sur leurs traces, vous
venez de le renouveler avec une grande unité, avec une sollicitude et une
liberté apostolique, et vous avez pris la défense de notre cause autant qu'il
a dépendu de vous, les uns par les lettres pastorales qu'ils ont publi6es,
les autres par des mémoires adressés aux ministres des gouvernements.
Depuis plusieurs années une guerre atroce et très douloureuse est dirigée
contre l'Eglise du Christ, et nous voyons des ennemis très acharnés tendre
vers ce but : qu'après avoir détruit par la force la principauté civile du
Siége apostolique, ils s'effoiîcent, par tout moyen et artifice, d'anéantir, si
cela était possible, l'autorité divine du Pontife romain et la constitution de
l'Eglise universelle.

Pour réussir plus facilement, comme ils le pensent, ils ont résolu de
détruire tous les ordres religieux qui, vivant de leurs propres lois et étant
dans la dépendance du Saint-Siége, travaillent selon la mesure de leurs
forces, dans la vigne du Seigneur, pour propager la doctrine divine du
christianisme et procurer la conversion et le salut di âmes. Ils ont la
prétention, au moyen do lois iniques, de les chasser de leurs demeures, de
les dèpouiller de tous leurs biens et de leur créer toute sorte de diflicultês
et même de les empêcher tout à fait de pratiquer la vie parfaite.

" En vérité, ces maux que nous voyons déjà appliqués on partie, et qu'on
se prépare à consommer contre nous, sont très graves. Mais ce qui nous
soutient et nous raffermit au milieu de ce déluge dc calomnies, c'est que
nos persécuteurs n'ont rien pu prouver qui fût contre notre genre de vie,
rien qui déshonore l'exercice de nos fonctions : d'un autre côté, notre très
Saint-Père le Pape Pie IX, les Prélats et les Supérieurs des églises
approuvent notre coopération, nos travaux et nos exercices, et ils déplo-
rent notre condition présente, et s'en affligent parce qu'ils sont persuadés
qu'il on résultera un grave dommage pour leurs troupeaux et pour l'Eglise
universelle.

"Et ces témoignages que nous avons reçus de votre bienveillance,
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